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1. EDITORIAL 

On dirait que notre monde va s’affranchir de ce Covid... mais 

personne n’ose parier sa culotte sur la date de cet arrêt. À cet égard 

d’évènements importants et globaux dans le monde semblent se 

suivre de plus en plus fréquemment ; avez-vous relu le dernier 

chapitre de l’évangile de St Jean ? Toujours est-il, chers amis et 

amies que nous nous retrouvons cette année pour un deuxième 

déjeuner … et un troisième « Cœur ».  

Dans cette édition vous trouverez le début de ce que nous 

espérons accroitre au fil des temps. C’est-à-dire une implication 

élargie et si possible, spontanée dans la présentation d’articles 

incluant : 

1. des membres anciens qui ont quitté Washington pour aller vers 

d’autres cieux, telle la belle contribution de Ghyslaine Viollaz qui 

elle-même participait à l’élaboration de ce folio il y a près de 30 ans 

et nous a envoyé ses histoires favorites. Cette fois nous vous en 

présentons deux ;  

2. des membres actifs, tel le sujet original de Guy Antoine qui est 

allé redécouvrir pour nous un phénomène historique dans les 

confins de la Belgique francophone et de ses abbayes multiples. 

Saviez-vous que ce territoire fit pendant vingt ans partie de la 

France ? 

3. des membres nouveaux, tel le clair exposé de Theo Lemaire, 

qui nous fait le plaisir de nous expliquer l’origine et la poursuite 

des activités de la Société Française de Bienfaisance de Baltimore. 

Theo Lemaire est le fils de notre centenaire Anne-Marie Lemaire 

qui nous a quittés l’an dernier 

4. des non-membres dont vous connaissez peut-être les centres 

d’intérêt pouvant contribuer à des articles nous intéressant tous. 

Comme un repas français sans fromage ni dessert, notre courrier 

ne serait pas complet sans le mot du Curé et le mot humoristique de 

John May.  

La Fête des mères au début de ce mois nous a rappelé que les 

femmes restent éducatrices toute leur vie, du moins vis-à-vis de leurs 

familles et petits enfants, et que certain(e)s de notre groupe seraient 

à même de nous préciser dans un des prochains numéros ce qu’une 

grand-mère (ou un grand père d’ailleurs) peut encore transmettre à 

leurs petits-enfants. Rassemblez vos idées, chers grands-parents, et 

prenons rendez-vous pour septembre pour en faire un résumé.  
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Nous adressons un chaleureux accueil aux 

nouveaux membres qui nous rejoignent et 

resserrent nos rangs parfois trop clairsemés ; 

ils sont chaque fois plus nombreux, et auront 

plaisir à gouter à la cuisine de nos chefs de 

cuisine hors classe de ces repas qui nous 

unissent.    

 

Édouard et Sabine Motte 

  Co-éditeurs du « Cœur » 

*********** 

2a. GRAINS DE SAGESSE 

Ce texte-ci et le suivant sont proposés par Ghyslaine 

Viollaz qui fut éditrice de ce Cœur (sous un titre un peu 

différent) dans les années ’94 et du temps du Père Aubert. 

Ghyslaine nous a déjà offert ses avis sur le numéro de 

février 2021 sur les repas à la Paroisse St Louis) 

 

 

Allez tranquillement parmi le vacarme et la hâte, et 

souvenez-vous de la paix qui peut exister dans le 

silence. Sans altération, vivez autant que possible en bons termes 

avec toutes personnes. Dites doucement et clairement votre vérité ; et 

écoutez les autres, même le plus simple d’esprit et l’ignorant ; eux 

aussi ont leur histoire. 
 

Evitez les individus bruyants et agressifs, ils sont humiliation pour 

l’esprit. Ne vous comparez à personne : vous risqueriez de devenir 

vain ou vaniteux. Il y a toujours plus grand et plus petit que vous. 
 

Jouissez comme de vos accomplissements, Soyez toujours intéressé 

à votre carrière, si modeste soit elle : c’est une véritable possession 

dans les fortunes changeantes du temps. Soyez prudent dans vos 

affaires, car le monde est plein de fourberies. Mais ne soyez pas 

aveugle ; face à la vertu qui existe : beaucoup d’individus cherchent 

les grands idéaux, et la vie est partout remplie d’’héroïsme.  
 



4 
 

Soyez vous-même. N’affectez surtout pas l’amitié. Ni ne soyez 

cynique en amour car face à toute stérilité et a tout désenchantement, 

il est là aussi éternel que l’herbe. Prenez avec bonté le conseil des 

années, renonçant de bonne grâce à votre jeunesse.  
 

Affermissez votre puissance d’esprit pour vous protéger en cas de 

malheur soudain. Mais ne vous chagrinez pas pour vos chimères. De 

nombreuses peurs naissent de la fatigue et de la solitude. Hormis une 

discipline saine, soyez doux avec vous-même. Vous êtes un enfant de 

l’univers, pas moins que les arbres et les étoiles, vous avez le droit 

d’être fier ici. 
 

Et avant qu’il vous soit intelligible ou non, l’univers se déroule sans 

doute comme il le devrait. Soyez en paix avec Dieu, quelle que soit 

la conception que vous en avez, et quels que soient vos travaux et vos 

rêves, conservez dans le désarroi bruyant de la vie, la paix de votre 

âme. 
 

Malgré ses perfidies, ces besognes accablantes et ses rêves brises, le 

monde est pourtant bien beau. Prenez soin de vous. Soyez heureux. 
 

Note » Ce texte a été trouvé dans une vieille église de Baltimore en 1692.  

Auteur inconnu. 

*********** 

2b. LES MAINS 

« Dis grand-mère, comment soulager une douleur ? » 

« Avec nos mains, chérie » 

 « Avec tes mains mamie ? » 

« Oui nos mains sont les antennes de notre âme. Lorsque tu les mets 

en mouvement en tressant, en cuisinant, en peignant, en jouant ou en 

les enfonçant dans la terre, tu envoies de l’énergie de soin à la partie 

la plus profonde de toi. Ton âme s’illumine parce que tu prends alors 

conscience de son importance. Ainsi les signes de douleur n’ont plus 

de raison d’être » 

« Les mains sont-elles si importantes ? » 

« Oui, ma fille. Observe les bébés : ils explorent le monde grâce au 

toucher au travers de leurs petites mains. Vois les mains des anciens, 
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elles te raconteront plus sur leur vie que n’importe quelle autre partie 

de leur corps.  

Il est dit que « Tout ce qui est fait avec la main est fait avec le cœur 

». Les mains et le cœur sont connectés. Les masseurs le savent 

bien   quand ils touchent le corps de quelqu’un d’autre avec leurs 

mains, ils créent une connexion profonde : c’est précisément à partir 

de cette connexion que la guérison arrive » 

« Mes mains, mamie, depuis combien de temps ne les ai-je pas 

utilisées comme ça ? » 

« Mets les en mouvement mon amour, commence à créer avec elles, 

et tout en toi se mettra en mouvement. Prends conscience de ce que 

tu souhaites produire avec cette douleur, elle révélera ta capacite à en 

faire ton plus beau chef-d’œuvre. La douleur disparaitra parce que tu 

auras su transformer son essence ».                Elena Bernabé 

*********** 

3. LES PAPES DE LODOMEZ 
L’étonnante tradition spirituelle d’un village Ardennais 

Par Guy Antoine 

 

Situé dans les Ardennes au Sud-Est de Liège, le 

village de Lodomez fit pendant onze siècles 

partie de la Principauté Abbatiale de Stavelot-

Malmédy, un petit état ecclésiastique affilié au 

Saint Empire Romain Germanique.   

La révolution Liégeoise de 1794 -inspirée de la 

Révolution française de 1789- mit fin á 

l’indépendance de la Principauté, qui fut 

rattachée à la France et devint un canton du 

Département de l’Ourthe. Les cultes furent 

interdits, les églises furent confisquées ou détruites et les sans-culottes 

persécutèrent le Clergé. Le désarroi s’installa parmi les habitants de 

Lodomez. Il était hors de question qu’ils abandonnent leur foi, mais 

comment l’entretenir alors qu’ils n’ont plus ni église, ni prêtre, ni même 

le droit de prier ? 

Il existait à Lodomez une coutume ancestrale de veillées, où les familles 

du village se réunissaient tantôt chez l’une, tantôt chez l’autre, pour 

passer ensemble les longues soirées d’hiver. 
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Antoine Hurdebise, un agriculteur célibataire d’une quarantaine 

d’années, eut l’idée d’utiliser les veillées comme occasions de prières 

en commun. Sa maison devint le lieu d’une petite communauté de 

croyants réfractaires et Antoine fut tacitement reconnu comme son chef 

spirituel. Nul ne sait qui lui donna le surnom de « Pape », dont l’usage 

devint vite général. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carte de la région actuelle de Lodomez (point rouge sur la carte) 

 

Les églises rouvrirent leurs portes en 1802 suite au concordat intervenu 

entre le pape Pie VI et le Premier Consul Bonaparte mais les habitants 

de Lodomez n’abandonnèrent pas leur Pape pour autant. Lodomez vivait 

des jours difficiles. Ses jeunes célibataires étaient appelés à servir dans 

la Grande Armée et le village devait livrer des chevaux à l’artillerie 

Napoléonienne. Les villageois avaient grand besoin du réconfort que 

leur apportait leur chef spirituel, leur Pape. 
 

L’annonce de la mort de Napoléon en 1821 provoqua une prise de 

conscience à Lodomez : si les Empereurs meurent, les Papes meurent, 

eux aussi. Il était temps de penser à la succession du Pape Antoine. Une 

assemblée plénière des villageois fut convoquée à la Saint Sébastien de 

1822 afin de débattre la question. Il fut décidé que les futurs Papes 

seraient élus par un Sacré Collège composé de quatre « Cardinaux » tous 

issus de familles notables du village. Le Cardinalat serait héréditaire de 

père en fils. Le plus âgé des Cardinaux ferait office de Camerlingue et 

c’est chez lui que se tiendraient les conclaves. 
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Pour être éligibles à la fonction Papale, les candidats 

devraient appartenir à la lignée des Hurdebise; être célibataire et 

s’engager à le rester ; et avoir « les vertus natives de l’Ardennais et 

celles requises pour l’exercice d’une sainte fonction ». 

Le Pape devrait, entre autres : présider les veillées pieuses lors des 

grandes fêtes religieuses ; assister les agonisants et réciter le chapelet 

des morts ; à la St Remacle, conduire les ouailles en procession à la 

châsse du grand Saint et, à l’octave de la St Sébastien, présider aux 

exorcismes de chaque ferme de Lodomez, « grand’chambres, cuisines, 

granges et dépendances ». 

C’est ainsi qu’en quelques heures, un jour d’hiver, les habitants de 

Lodomez jetèrent les bases d’une Papauté villageoise qui allait durer 

plus d’un siècle. 
 

Le Pape Antoine décéda en 1830 après 36 ans de règne. Son neveu 

Ferdinand Hurdebise lui succéda et connut un règne de 18 ans. A sa 

mort, Antoine Hurdebise, deuxième du nom, petit-neveu du premier 

Pape, accéda au pontificat sous le nom d’Antoine II. 

 

 
 

Abbaye de Stavelot 
 

Vers 1851, Antoine II quitta Lodomez et alla vivre à Beaumont, un 

village voisin, où il avait une ferme. Une grave question se posa : le Pape 

pouvait-il continuer à régner sur Lodomez sans y résider, ou devait-il au 

contraire renoncer à la charge papale ? La question fit l’objet de débats 

passionnés dans le village. Le Sacré Collège tranchat. Il déposa Antoine 

II et proposa la Papauté à son frère jumeau Jacques, qui l’accepta. 

Cependant, défiant le Sacré Collège, Antoine II refusa obstinément 

d’abandonner sa fonction Papale. Un schisme s’ensuivit. Lodomez se 

trouva avec deux Papes, chacun reconnu par deux Cardinaux et, 
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approximativement, la moitié des fidèles. Le village était divisé. 

Lodomez n’avait plus sa paix de toujours. 

Le schisme prit fin en 1855, lorsque Antoine II et Jacques abdiquèrent 

en faveur d’un parent proche, Joseph Fabritius, que tout le village 

accepta comme Pape unique. Joseph fut le Pape de la réconciliation. Son 

Pontificat fut long et tout de concorde. Le village vécut des jours 

bibliques. 
 

Le Pape Joseph s’éteignit en 1880. Son successeur, Louis Hurdebise, fut 

le continuateur des coutumes et le mainteneur des traditions. Son règne 

ne fut marqué d’aucun événement important, á l’exception de la fin 

tragique du Pape en 1897. Louis rentrait son cheval lorsque, énervé par 

un orage tout proche, l’animal lança une ruade. Atteint à la tête, le Pape 

de Lodomez fut tué sur le coup. 
 

Le Conclave porta son choix sur Antoine Hurdebise, troisième du nom, 

pour succéder à Louis. Il eut la tâche difficile de maintenir sa Papauté 

imprégnée de tradition dans un monde qui se modernisait. Les années 

passèrent.  

Antoine III devint septuagénaire en 1920.  Se sentant vieillir il souhaitait 

confier à des mains plus jeunes la charge de Pape qui lui était si chère. 

Il trouva en Léon Hurdebise, âgé de 35 ans, un candidat qui répondait à 

son attente :  c’était un homme pieux, bon envers ses prochains, et imbu 

d’esprit nouveau. Le Sacré Collège ratifia le choix de Léon comme 

prochain pape. Il fut intronisé à la St Sébastien de 1923, et Antoine III 

prit sa retraite. Les villageois acclamèrent leur nouveau Pape autant que 

celui qui les quittait. 
 

Le Pape Léon exerça ses fonctions avec enthousiasme. La Papauté 

rajeunie semblait avoir l’avenir devant elle. Hélas il n’en fut rien. Après 

seulement 15 mois de règne, une angine de poitrine foudroyante 

emporta le pape Léon. Antoine III lui ferma les yeux et pleura sur lui… 

Au lendemain de l’enterrement de Léon, ressenti douloureusement par 

tous, Antoine III ré-assuma tout naturellement la charge pontificale. Le 

vieux Pape revint vers ses ouailles, et reprit les fonctions qui avaient été 

siennes pendant un quart de siècle.  

Et c’est par sa mort, en septembre 1926, que s’acheva l’Histoire de la 

Papauté de Lodomez. 
Sources : D.C. Luytens :  Curieuses histoires de l’Histoire. 

H.P. Faffin : Les Papes de Lodomez.  

************ 
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4. La Société de Bienfaisance de Baltimore (SFBB) 

Par son président actuel Theo E. Lemaire   
 

La société française de Bienfaisance de Baltimore 

(SFBB) a été fondée en 1854 et incorporée dans 

l’État du Maryland en 1860. Nous ne savons plus 

qui a fondé la société. À l’origine, le concept était 

assez simple : offrir du secours et de l’assistance 

aux Français qui se trouvaient de passage à 

Baltimore ou qui demeuraient dans la région de 

Baltimore.   D’autres organisations comme la nôtre se sont répandues 

dans les centres urbains de ce pays. Aujourd’hui, il existe encore une 

société éponyme active dans la ville de Philadelphie. D’ailleurs, 

l’idée d’une « Benevolent Society » (Société de Bienfaisance) n’est 

pas unique aux Français. Pendant la deuxième moitié du 19ème 

siècle, des sociétés similaires ont été établies par des immigrants 

d’autres pays. 

Les décennies qui ont suivi la deuxième guerre mondiale ont vu un 

phénomène sociologique intéressant parmi les immigrés français aux 

États-Unis – celui de « the French War Bride » (l’épouse de guerre 

française).  Il s’agissait de jeunes filles françaises qui avaient épousé 

un « G.I, » c’est-à-dire un jeune soldat américain. Certains couples 

se sont alors installés ici.  Mais les épouses trouvaient souvent la vie 

ici assez difficile, vu le manque de soutien familial, les différences 

culturelles, certaines déceptions dans leur mariage, etc. Ce sont ces 

femmes qui sont devenues les principales bénéficiaires au cours de 

ces années-là. 

Certaines bénéficiaires reconnaissantes à la SFBB pour le soutien 

qu’elle leur avait apporté à plusieurs reprises, ont à leur tour 

contribué à la société.  Ainsi, une Française a légué son petit compte 

d’épargne à la société après sa mort ; ou encore, une autre personne 

lui a légué une maison que la Société a pu vendre plus tard. C’est par 

ce moyen et, naturellement, grâce à des investissements prudents que 

la SFBB se trouve aujourd’hui dans une situation financière solide 

qui nous permet de continuer à donner des aides à nos concitoyens.  

(A part les subventions qu’elle distribue, la SFBB n’a aucune 

dépense, car tous nos membres offrent leurs temps et efforts 

gracieusement.)  
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Mais en même temps nous nous trouvons dans une situation 

paradoxale : en quête de bénéficiaires (!), car les épouses de guerre 

françaises se sont éteintes et la plupart des Français qui habitent dans 

notre région semblent appartenir à une classe plutôt aisée. D’où notre 

décision, dès le début du 21ème siècle, de réformer certains de nos 

statuts, afin d’être en mesure d’élargir la zone géographique de « 

Baltimore et ses alentours » et aussi de porter aide et assistance non 

seulement aux Français et à leurs descendants mais aussi dans 

certains cas à des immigrants francophones. Enfin, autre réforme 

essentielle : depuis le début du siècle les femmes sont devenues 

membres de la Société (avec seulement plus d’un siècle de retard !). 

Qui sont nos bénéficiaires aujourd’hui ? La réponse est à la fois 

simple et compliquée car il n’y a pas qu’un seul profil : le jeune 

cycliste français à Baltimore qui s’est fait écraser par un autobus pour 

ensuite passer deux mois aux urgences (à Shock Trauma), et pour qui 

nous avons acheté un billet d’avion ; une mère de deux enfants dans 

le besoin à Noël ; cette autre qui, chaque été, se trouve sans emploi 

et ne peut payer son hypothèque (c’est nous qui le faisons) ; l’étudiant 

qui a dû retourner d’urgence en France.  Autre cas : nous avons à 

moitié donné et à moitié prêté à un jeune Rwandais venu du Sénégal 

la somme d’argent dont il avait besoin pour acheter une voiture 

d’occasion, afin qu’il puisse trouver un emploi et acquérir son 

indépendance financière (un de nos succès !). Ou encore, les deux 

femmes dans le besoin à qui nous envoyons une subvention 

mensuelle pour qu’elles puissent s’acheter leurs médicaments. 
 

Pour conclure, la SFBB vous lance un appel : si vous connaissez un ou 

une compatriote dans le besoin, donnez leurs nos coordonnées (FBSB-

Home), ou mon email (theo47.tel@gmail.com), car nous sommes prêts 

à leur offrir de l’aide.   

************ 
 

 

 

5. Mot du Curé 

Chers Seniors, 

Soyez bénis pour ce que vous êtes !! Merci d’être des 
sentinelles pour les jeunes ! 

mailto:theo47.tel@gmail.com
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Voici une prière que chacun peut accueillir et faire ainsi grandir 
l’Espérance ! 

Viens, Esprit-Saint,  
en nos cœurs 

Viens, Esprit-Saint, en nos cœurs, 

et envoie du haut du ciel 

un rayon de ta lumière. 

Viens en nous, père des pauvres. 

Viens, dispensateur des dons. 

Viens, lumière en nos cœurs. 

Consolateur souverain, 

hôte très doux de nos âmes, 

adoucissante fraîcheur. 

Dans le labeur, le repos ; 

dans la fièvre, la fraîcheur ; 

dans les pleurs, le réconfort. 

O lumière bienheureuse, 

viens remplir jusqu’à l’intime 

le cœur de tous tes fidèles. 

  

Sans ta puissance divine, 

il n’est rien en aucun homme, 

rien qui ne soit perverti. 

Lave ce qui est souillé, 

baigne ce qui est aride, 

guéris ce qui est blessé. 

Assouplis ce qui est raide, 

réchauffe ce qui est froid, 

rends droit ce qui est faussé. 

A tous ceux qui ont la foi 

et qui en toi se confient, 

donne tes sept dons sacrés. 

Donne mérite et vertu 

donne le salut final 

donne la joie éternelle ! Amen. 
 

 

************ 

6. Page Humoristique de John May 

- ALLO L'HOPITAL ?  

Bonjour ! C'est la réception ? J'aimerais 

parler avec quelqu'un à propos d'un patient 

qui se trouve chez vous. J'aurais souhaité 

connaître son état de santé, savoir s'il va 

mieux ou si... son problème s'est aggravé 

- Quel est le nom du patient ? 

- Il s'appelle Jean Dupont, il est dans la chambre 302. 

- Un instant je vous prie, je vous passe l'infirmière du Service. 

Après une longue attente : 
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- Bonjour, ici Françoise l'infirmière de service. Que puis-je pour 

vous ? 

- J'aimerais connaître l'état du patient Jean Dupont de la chambre 

302. 

- Un instant je vais essayer de trouver le médecin de garde. 

Après une plus longue attente : 

- Ici Le Dr. Jean, le médecin de garde ; je vous écoute. 

- Bonjour Docteur, je voudrais savoir quel est l'état de santé de 

Monsieur Jean Dupont, qui se trouve chez vous depuis 3 semaines 

chambre 302. 

- Un instant, je vais consulter le dossier du patient. 

Après encore une autre attente : 

- Huuuummm, Le voici. Il a bien mangé aujourd'hui, sa pression 

artérielle et son pouls sont stables. IL réagit bien aux médicaments 

prescrits et normalement on va lui enlever le monitoring cardiaque 

demain... Si tout se déroule bien comme cela pendant 48 heures, le 

médecin signera sa sortie pour le week-end à venir. 

- Aaahhh ! Ce sont des nouvelles merveilleuses ! Je suis fou de joie. 

Merci. 

- A votre façon de parler je suppose que vous devez être quelqu'un 

de très proche, certainement de la famille ? 

- Non Docteur ! Je suis Jean Dupont lui-même et je vous appelle de 

la chambre 302 ! Tout le monde entre et sort de ma chambre et 

personne ne me dit rien... Je voulais juste savoir comment je me 

porte ! Merci beaucoup ! 
N.D.L.E. : A noter les modes d’expression entre corps médical et le patient. Pas 

étonnant que l’on nous demande maintenant dans des réponses sur Internet de 

préciser que nous ne sommes pas des robots… 

************ 

7. Page sur la vie de notre communauté des seniors   

Bonne nouvelle, il n’y a pas eu de décès parmi nos membres depuis 

notre repas de février.  

Et c’est tout bonheur que d’introduire ceux qui ont dernièrement 

rejoint notre cercle. 
 

Jean-Louis et Marie France STAUDENMANN, originaires de 

Genève. Tous deux retraités. Marie-France est active dans la Paroisse 

de St Raphael et a pris le rôle de responsable du ministère de 

l’Eucharistie auprès des malades au « Adventist Hospital « de 
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Gaithersburg ; Jean-Louis, ancien physicien a pris une responsabilité 

de professeur de Français au Montgomery College. C’est un 

passionné de sculpture sur bois. 

 

Betsy MOORE a quitté Paris pour s’installer définitivement à 

Washington et habiter près de sa fille Rosamunda. Elle venait 

occasionnellement dans les années antérieures, Une grande amatrice 

de bridge. Ici depuis bientôt une année, elle était au repas des seniors 

en février dernier. 

Theo LEMAIRE (et Gail son épouse), Président de la SFB-B, et 

fils d’Anne Marie Lemaire, décédée en 2021. Theo, psychologue, est 

en liaison avec un petit groupe de francophones résidant à Baltimore. 

Theo devrait être présent au repas de ce jour. 

Vincent (Français) et Béatrice (Américaine) MARIE se sont 

rencontrés en France en 1967 lors de leurs études à l'Université de 

Caen. Vincent a été employé de banque, puis enseignant et enfin 

économiste au FMI (Département des statistiques). Béatrice a été 

agent contractuel au Consulat de France de Détroit (Michigan), puis 

enseignante.... Vincent et Béatrice ont trois enfants (deux garçons et 

une fille) et quatre petits-fils ; ils vivent tous aux Etats-Unis.  

Marie-Céleste MARCOUX a été active dans la paroisse dans les 

années 1980 ; elle est revenue en 2020 après avoir travaillé à l'étranger 

dans « la réforme du secteur de la justice, l'enquête sur les droits de la 

personne et l'observation des élections. ». Elle n'a jamais connu son 

arrière-grand-père québécois, mais a commencé à parler français 

pendant son service avec le « Peace Corps » en Tunisie. Elle est avocate 

à Adams Morgan, Washington DC 
 

Roselyne Chang a également envoyé des invitations, aux plus de 

60 ans depuis la décision de la Diaconie d’élargir notre groupe de 

seniors; une bonne partie d’entre eux est restée sans réponse ; il est 

possible que certains hésitent à s’engager tant que le virus Covid reste 

une menace ici dans la région, mais sachez qu’il y a des ouvertures, 

et si vous connaissez des personnes intéressées, faites en la demande 

par email à Roselynechang@yahoo.com  
 

Nous sommes également heureux de vous informer du mariage de 

Pierre Papadacci et d’Anne Folliet, en début de printemps dernier, et 

de les féliciter chaleureusement de leur décision. Le jeune couple -

sic ! -  s’est relocalise en France ces derniers mois, mais il gardera un 

file:///C:/Users/secre/Desktop/Roselynechang@yahoo.com
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pied-à-terre à Washington, du fait de la présence permanente des 

enfants d’Anne. Ils étaient nos deux responsables du stand des 

apéritifs à nos repas, et perdons aussi deux spécialistes-constructeurs 

de châteaux de verres (propres) en plastique  
 

Notre réunion de février nous rassemblait en plus petit nombre, du 

au Covid qui sévissait et faisait craindre a beaucoup de membres de 

se joindre à nous ; toutefois le déjeuner fut très sympathique, égayé 

par la lecture des poèmes et des textes présentés à la demande des 

éditeurs pour la Saint Valentin. Ils ont été lus par des volontaires avec 

succès, appréciés et applaudis par les personnes présentes. Bravo à 

celui et celles qui s’y sont risqués. Il y a des talents cachés, et plus 

nombreux devraient être ceux qui croient au leur et tentent leur 

chance. Qui a des oreilles, entende !  

 

************ 
 

8. Remerciements pour le Déjeuner des Seniors 

Merci, et tous nos compliments à ceux et à celles qui ont contribué à la 

réussite du repas de ce mois de mai ! 

• Barquettes d’endive au thon :      Denise Soudée 

• Jambon et asperges à la béchamel :    Patricia Choquet  

• Le fromage :           Annie Le Moigne 

• Le dessert :           S. E. Monsieur l’Ambassadeur  

                     et Madame Philippe Etienne  

• Le vin : Monsieur le Consul général et Madame François Penguilly 
 

Enfin un grand merci aussi à tous les volontaires pour leur aide 

fidèle et généreuse ! 

************ 
 

9… Et le CŒUR… 

Remerciements des Editeurs aux auteurs des articles 

Les éditeurs tiennent à remercier tout particulièrement les contributeurs 

des articles de ce bulletin  

Vous pouvez retrouver les précédents numéros du Cœur sur le site de la 

paroisse http://www.saintlouisdefrance.us/ 

Cliquez dans Groupes/Ministères puis Déjeuner des Seniors. 

http://www.saintlouisdefrance.us/
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Enfin, n’oubliez pas que les responsables du Cœur attendent avec 

impatience et plaisir vos commentaires et… votre participation ! Nous 

sommes très heureux de ce partenariat qui se développe entre vos 

éditeurs et les lecteurs ou ces derniers contribuent de façon plus 

importante au contenu de ce bulletin qui est le leur. 

Pour cela, contactez Edouard et Sabine par courriel emotte4@gmail.com 

ou par téléphone au (301) 897-3763 en y laissant un message. 
 

Nous nous retrouverons en septembre prochain pour une discussion élargie 

sur notre rôle de grands-parents auprès de la génération montante et non 

encore engagée (cf. notre éditorial en fin de texte). Vos éditeurs restent à 

l’écoute de vos réflexions et prêts à matérialiser celles-ci sur papier ! 

 

10. INFORMATIONS PRATIQUES & PAROISSIALES  
 

Si vous voulez faire célébrer des messes à l’intention de vos proches et 

amis décédés, le Secrétariat de la Paroisse est à votre disposition pour 

planifier une messe. Envoyez votre demande d’intentions et un choix de 

jours souhaités dans l’année au secrétariat par email 

secretariat@saintlouisdefrance.us ou par téléphone au (202) -537-0709. 
 

Recevez-vous la Feuille d’Information Paroissiale (FIP) ? 

Si vous ne recevez pas la FIP, envoyez un mail à 

secretariat@saintlouisdefrance.us pour vous faire inscrire sur le listing. 

Très complète ! Vous y trouverez tout ce que vous cherchez et en particulier 

les horaires des messes retransmises en direct, en français, le dimanche 

depuis la chapelle St-Louis à 10h30. N’hésitez pas à demander de l’aide à 

un voisin, un jeune ou un membre de la famille pour vous aider à vous 

connecter sur le lien suivant ci-dessous ! 

https://www.youtube.com/channel/UC2Ltx-k-yVU5IghHEZERvSA 
 

La Diaconie paroissiale est à votre service pour que vous puissiez recevoir 

les sacrements à votre domicile (communion, réconciliation, sacrement des 

malades), et pour vous aider selon vos besoins : n’hésitez pas !!! 

diaconie@saintlouisdefrance.us  

La Diaconie propose aussi le service « Monastère Invisible », soutien de 

prières pour les paroissiens qui en ressentent  le besoin. Ils peuvent déposer 

leurs intentions de prière à l'adresse suivante : 

monastereinvisible@saintlouisdefrance.us  ou contacter le Père Pierre au 

(202) 236-3264. 

************ 

 

file:///C:/Users/EDOUARD/Downloads/emotte4@gmail.com
mailto:secretariat@saintlouisdefrance.us%20ou
mailto:secretariat@saintlouisdefrance.us
https://www.youtube.com/channel/UC2Ltx-k-yVU5IghHEZERvSA
mailto:diaconie@saintlouisdefrance.us
mailto:monastereinvisible@saintlouisdefrance.us


16 
 

MESSES d’ÉTÉ 
 

Messes dominicales 

• St Jane – Samedi à 18h30 (9525 Old Georgetown, Bethesda)- Messes 

jusqu’au 9 juillet compris – Reprise le samedi 20 août 

• St Louis – Dimanche à 10h30 (4125 Garrison St NW, Washington D.C.) 

Messes pendant tout l’été 

 

Messes en semaine 

 St Louis– du mardi au vendredi à 9h30   

- adoration eucharistique à 9h et messe à 9h30  
 

A partir du 6 juin, adoration eucharistique et messes les 7, 10, 14 et 17 

juin  

Puis arrêt des messes pendant l’été et reprise habituelle à partir du mardi 

30 août de l’adoration et des messes en semaine  

 
 

************ 

MESSES du Temps Ordinaire 

Messes dominicales 

• St Jane – Samedi à 18h30 (9525 Old Georgetown, Bethesda) 

• St Louis – Dimanche à 10h30 (4125 Garrison St NW, Washington D.C.) 
 

Messes en semaine 

 St Louis– du mardi au vendredi à 9h30   

- adoration à 9h et messe à 9h30  
 
 

 

Confessions en semaine de 9h à 9h30 et sur rendez-vous auprès du Père 

Pierre et le week-end avant les messes à St Jane et à St Louis 
 

************ 
 

Publication 3 fois par an 
Responsables du Cœur : Édouard et Sabine Motte (emotte4@gmail.com) 

Coordinatrice des « Déjeuners des Seniors » : Roselyne Chang 
Relecture : Édouard et Sabine Motte, Père Pierre 

Myriam Goyet au Secrétariat 
 

*********** 
 

Paroisse Saint-Louis de France, 
4125 Garrison St NW, Washington, DC 20016 

Curé : Père Pierre – Portable : (202) -236 - 3264 
Secrétariat secrétariat@saintlouisdefrance.us Tél : (202) -537-0709 
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